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Cas d'une densite et d'une viscosite fonctions de r. Les

equations de Navier peuvent se generaliser
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Si ® et restent independants du temps, on peut comme

precedemment decomposer v en e®, chaque equation de (8)

etant lineaire en v; le Systeme se decompose en trois groupes.
Prenons le groupe en e3 et portons les valeurs des composantes
donnees en (6); la troisieme equation est identiquement nulle
et les deux premieres deviennent chacune

iP öp _i_ /4p, +_rp/\dp + d2j>

(xdt \ rjx, J dr dr2

on retrouve encore les equations (3) donnant le mouvement des

couches solides.

En resume, si on suppose, dans un liquide limite par une
sphere, les forces exterieures et la repartition des pressions

independantes du temps, la viscosite et la densite fonctions du

rayon, le fluide peut prendre pour des mouvements lents une
rotation par couches spheriques concentriques. Les equations
du mouvement sont les memes que pour des couches solides

infiniment minces; elles sont facilement resolubles dans le cas

particulier oü la densite et la viscosite sont constantes.

William-H. Schöpfer. — Experiences sur la regeneration et le

bouturage de Sansevieria zeylanica Willd.

Cette Liliacee possede des feuilles longues et dures qui
permettent la multiplication de la plante par bouture. Un

fragment de feuille place en terre produit une serie de petites
racines dont la naissance est determinee par la presence d'un
faisceau libero-ligneux. Puis un rhizome apparait, produisant
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un bourgeon, point de depart de la plante nouvelle. Le
fragment de feuille fonctionnant comme bouture persiste longtemps
encore. Le developpement de cette derniere est lent. II faut
compter en moyenne deux mois pour l'apparition des racines.

Cette plante a ete peu etudiee. Schubert1, dans un travail
ancien, lui a consacre des recherches et a precise de nombreux
details anatomiques au sujet de la formation des racines et du
rhizome. II a en particulier afiirme que la racine ne nait pas
ä partir du cambium fasciculaire, mais & partir de la gaine

perifasciculaire. Le fait que la regeneration et le bouturage se

font lentement rend la plante peu propice ä une etude experi-
mentale. C'est precisement pour cette raison que nous l'avons
etudiee. II s'agit d'une feuille, produisant normalement les

hormones de croissance et rhizogenes. Nous pouvons done faire
ces recherches independamment de toute adjonction d'hor-
mone.

L'intensite de la regeneration est appreciee par le nombre
de racines formees, leur longueur, leur poids sec et frais, ainsi

que par le nombre et le poids sec des rhizomes formes.

1. Repartition du pouvoir de regeneration dans les diverses

parties de la feuille. — Nous constatons que toutes les parties
de la feuille, depuis la base (gaine) jusqu'au sommet sont aptes
ä produire des boutures. La pointe extreme, lorsqu'elle resiste

ä la dessication, forme des racines. La base de la feuille, dans

la region de la gaine, presente une section semi-circulaire avec

une echancrure, passant, plus haut, ä la forme croissant de lune

pour aboutir ä la section de forme lineaire dans la partie
moyenne et superieure. Nous observons que le nombre de

racines formees depend en premiere ligne de la longueur de la
section de regeneration; la bouture avec section lineaire pou-
vant atteindre 50-60 mm, presente une activite plus forte

que la section semi-circulaire variant entre 15 et 20 mm. Dans
la premiere etape du developpement, 1'activite du rhizome
et de son bourgeon, ainsi que la longueur des feuilles qui en

1 O. Schubert, Zentralbl. f. Bakter., II, 38, 1913, voir aussi:
W. Schwarz, Jahrb. wiss. Bot., 87, 92, 1933.
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naissent sont, en gros, proportionnels ä la masse du fragment
servant de bouture. Dans la suite, il y a egalisation.

2. Polarite. — De nombreuses experiences ont ete faites

en plagant la bouture en position inverse, le bout distal en

terre. Elles nous ont montre que la polarite radiculaire est

strictement determinee: le bout distal (apical) en terre ne

produit jamais de racines. Meme en atmosphere humide, le

bout proximal (basal), en Fair, n'y parvient pas non plus.
Cette polarite se marque egalement lorsque dans la partie
centrale de la feuille un fragment allonge est decoupe et place
en terre sur toute sa longueur. Les racines n'apparaissent
qu'au bout proximal quoique le bout distal soit egalement en

contact avec la terre.

3. Essais di inversion de la polarite. — Des experiences de

centrifugation, destinees ä deplacer du bout proximal au bout
distal les substances dont nous admettons 1'intervention dans

la rhizogenese n'ont pas eu de succes. Un traitement prea-
lable de l'extremite distale avec une pate abase d'heteroauxine
ou avec l'hormone rhizogene « Roche » n'a pas d'effet non plus.

4. Action de divers facteurs sur Vintensite de la rhizogenese. —
Dans le but d'intensifier le phenomene, nous avons soumis les

boutures ä divers traitements. Une seule experience sera citee

ici. Trois lots de boutures comparables entre eux sont laisses

pendant 15 heures, le premier ä la temperature du laboratoire,
18°, le second ä l'etuve & 30°, le troisieme au frigidaire ä +1°.
Le bouturage des trois lots se fait dans des conditions iden-

tiques. Les resultats sont les suivants (apres 11 mois d'expe-
riences):

1

Lot

1 2 3 4 5 6 7

Poids
initial

des bou-
t-ires

Longueur
de la

section

Nora-
bre de

boutures

Poids
total
rbgbn.

n6rat
par

bouture

Rapport
4 : t

Rapport

tia xl0°

1

2

3

28 g
24.8
22,4

270 mm
243
205

6

6

36,6 g
34,5
40,3

5,23 g
5,75
6,72

1,31
1,39
1,88

0,49
0,57
0,88



SEANCE DU 18 DECEMBRE 1941 281

De cette experience, qui fut confirmee par d'autres, ressort

que le traitement au frigidaire favorise nettement l'activite
de la bouture. Le lot 3, malgre un poids de bouture plus faible
et une surface de regeneration de plus d'un cinquieme infe-
rieure ä celle des lots 2 et 3, produit plus de matiere que ces

deux derniers. Ceci est particulierement visible dans la colonne 6

/ poids mat. formee\
(rapport poids initiai boutJ

et la colonne 7

/ poids mat. formee
100 ^

\poids initial bout. X longueur sect. bout. J

5. Action des hormones rhizogenes sur Vactivite de la bouture. —
Nous avons, malgre tout, recherche s'il n'etait pas possible de

favoriser la rhizogenese de cette bouture de feuille par un
traitement hormonal. Deux lots de boutures comparables
servent ä l'experience, l'un comme controle, l'autre pour le

traitement hormonal. Les boutures du deuxieme lot plongent
pendant 24 heures dans une solution de l'hormone « Roche».

Nom-
bre de

boutures

Section
des

boutures

(totel)

Poids sec rhizomes Poids sec racines

total par
bouture total par

bouture

I
Controle
Boutures

7 180 mm 229 mg 32,7 mg 222 mg 31,7 mg

trait,ees. 12 518 mm 535 mg 44,6 mg 598 mg 49,8 mg

IJ
Controle
Boutures

7 295 mm 535 mg 76,4 mg 247 mg 35,3 mg

traitees. 7 281 mm 993 mg 141,9 mg 838 mg 119 mg

Le traitement hormonal, surtout dans la seconde experience,
favorise nettement la production des racines, qui sont plus
ramifiees, plus longues. Non seulement le poids sec de ces

dernieres est augmente, mais leur teneur relative en eau est

plus elevee egalement.



282 SEANCE DU 18 DECEMBRE 1941

6. La distribution de Vazote dans la feuille de Sansevieria. —
Nous avons recherche quelle etait la distribution de l'azote

total le long de la feuille utilisee pour les experiences (Kjel-
dhal) L Les feuilles sont divisees en dix fragments repartis
sur toute la longueur. L'azote total est exprime en pour-cent
du poids sec. II s'agit ici de feuilles completement developpees.

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

I
II

1.06
1.07

1,29
1,13

00

00CO

tH 00 1,53
1,61

1,62
1,85

1,74
1,81

1,70
1,80

1.82
1.83

1,90%
1,93%

Le n° 1 correspond ä la base; le n° 10 au sommet; les nos 4 et 5,

6 et 7, 8 et 9 sont decoupes dans la largeur et proviennent du

meme niveau. II est indiscutable qu'une maniere de gradient
axial se manifeste au long de la feuille, la teneur en azote

croissant assez regulierement de la base au sommet. La pola-
rite n'est pas seulement externe et morphologique, mais

interne, physiologique et chimique.
Le poids de la matiere seche croit, pour certaines feuilles,

regulierement de la base au sommet. Dans l'une d'elle, il passe
de 6,72% ä 12,52%. Ce phenomene n'est cependant pas regulier.

1 2 3 4 5

III 8,70 6,25 6,21 7,90 8,38% de matieres seches

0,89 1,05 1,33 1,52 1,74% d'azote total

Les differences sont frappantes entre les feuilles jeunes,
courtes et les feuilles completement developpees.

Feuille jeune Feuille dftvelopp^e

Base Soramet Base Sommet

Matieres seches% 5,8 8,3 5,8 10,1
Azote total% 2,80 3,18 0,82 1,82

1 Analyses effectuees par notre assistant V. Kocher.
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Nous avons d'autre part determine la teneur en azote total
chez les jeunes feuilles provenant du rhizome forme par la
bouture. II n'y a pas de relation entre la teneur en azote de

ces jeunes feuilles et la position dans la feuille developpee du

fragment ayant servi ä la bouture.

7. Concentration moleculaire totale des extraits de feuilles de

divers niveaux. — Une feuille est coupee en quatre parties
egales, sans solution de continuite. La methode utilisee est
celle de Lapicque (methode du bouillon). L'abaissement du

point de congelation est mesure. De la base au sommet, les

resultats sont les suivants: A —0°,40, —0°,423, —0°,537,
— 0°,609.

La concentration moleculaire totale est done plus elevee

au sommet. Les determinations des poids de matiere seche

nous avaient indique des taux plus eleves, generalement, au
sommet. Cette derniere experience confirme le fait precedent
et nous permet d'affirmer que la teneur en matieres solubles,

osmotiquement actives, est plus eleve au sommet.
Les remarques generates suivantes peuvent etre faites. Quelques

experiences isolees semblent parfois attester que le pou-
voir de regeneration, mesure par la formation des racines et
des rhizomes, varie regulierement de la base au sommet. II
s'agit le plus souvent d'un hasard. Une etude plus poussee
montre qu'il n'en est rien. Nous ne pouvons pas etablir de

rapports entre l'activite de la bouture et les variations regu-
lieres de composition chimique (poids sec, azote, concentration
moleculaire totale) observees le long de la feuille.

Nous remercions le service scientifique des Etablissements
Hoffmann-La Roche qui nous a fait parvenir gracieusement
la solution d'hormone utilisee.

Universite de Berne.
Institut et Jardin botaniques.
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